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SOIR 

Le Chef de l'Etat à Erzurum 

Une réception d'un enthousiasme 
indescriptible lui est réservée 

POURQUOI PAS , DIT LE « POPOLO 

La lutte fait rage sur toute 'éte.ndue des frontières 
finlandais~s D'ITALIA>, MAIS... 1 

' 

____ ... _. __ 
Erzurum, 13 (A.A.) - Toute la po-

1 
gare par les hauts fonctionnaires ci­

pulation d'Erzurum attend avec wic, vils et militaires, les élèves des écoles 
vive impatience l'arrivée, a!ljouni'hui et toute J.a. population d'Erzurum qui 
du Chef National Ismet lnpnü. L~ ville

1 
lui fit un accueil enthou.siastle. Le temps 

a pavoisé d'un bout à J'autI1e des unpo·1 est beau. 
sants racs de triomphe y ont été dres· Le Chef National est très gai. La 
sés. La population des villages et des foule se livre partout à son égard à des 
bourgades environnants est arrivée manifestations d'affection ohaleureu­
pour saluer le Chef de l'Etat. Erzurum! ses. 

Milan, r3 - A propos d'une série de 
conférences orAanisées par Je collèAe libre 
des Sciences Sociales de Paris sur le thè­
me «Le fédéralisme Européen> le «Popolo 
d'Italia• constate que, dans Ja preese an-

1 
Alaise et irJJnt;aise, on parle be8.ucoup de 
fédé~tion ou de confédération eu,Ppéennco 
cFaisons-là, cette fédération,- écrit le 
journal milanais- mais que la France et 
/'Angleterre donnent /'exemple dans J'ap • 
plication de la doctrine de joseph Proud-

1 
hon qui écrivait que cla propriété c'est 
le vol!> 

---· .. ·-~--·-La poussée soviétique vers le golfe de 
Bothnie se précise 

••• 
Les }'inlandais conti·e-atlaquent 

Voici comment ipeut se résumer la 
situation générale sur l'ensemb'le des 
fronts de Fin.lande : 

---~==--•~:==; ---
tes finlandais qui collD.8.ls....nl pa.rfait.e· 
ment la région et renuent acs surv1ces 

signa.lés aux Sov.iets. 

me que les troupes soviétiques quo se 
trouvent en ce point à 60 km. de la fron 
tiere sont suffisamment éloignées de 
leurs bases de ravitaillement pour ètre 
sérieusement inquiétées par cette ac -
tion. 

vit son plus grand jour. 1 Le Chef Naitianal a visité Je Vilayet, 
----··-----

UN DEBAT INTERESSANT A LA 
CHAMBRE DES LORDS rront de Carélie 

On confirme que des combats a.char· 
nés se dé.roulent a H.ova.ruem.i. Swvant Des milliers de pemonnes se sont le quartier du commandement de la 

massées aux alentours de la sta.tion et place fomfiée, la Munkipalité, Je Pa­
sur les routes. Le Vali saluera le Chef lais du gouvernement, la diemeu.re du 

--o-- Dan.s l'istih.me de Oarélie, les atta . certaines évaluations, les liusses au • 
Divers oraleurs déplorent que l'on , 'étiq . t raie.nt 01; ligne sur ce secteur 400.0UO Un succès finlandais sur ce secteur 

ne laisserait pas d'avoir des réperoos -
sions directes sur l'action de la colonne 

National à la frontière du Vilayet. pl'ési.dent de la Municipa.litté et le dé-
•. 1 d • --"·fact' . ques sov1 ues ne paraissen pas a-

n a1 pas l'Alonnl e,......... ion a /voir donné des résultats fort concrets. hommes. Des corps à corp.;; acharné.> 
L'anivée partement du troisième inspectorat gé-

Erzurum, 13 (A.A.) - Le Président néral. 
emagne La ligne « Mannerheim •, préparée de se déroulent ici. Bt """ Finianda.i.s - é-

Londres, 14. - Un important débat a longue mam et récemment ,.enforcée crit le c Berlinski T1dendc • - :,a.vent 
eu lieu hier à la Chambre des Lords. et complétée constitwe effectivement bien que de lïs.>ue de la bat aillè de lio­
Lord Dawnley a déclaré que, du mo - un gros obstacle. vaniemi dépend tout 1., ,;art <i.e la La­

ment que l'offre de paix de la reine de « /1 s'aAIJ ·_ précise un correspondant ponie. lis détruise.nt systematiquement. 

en route vers le golfe de Bothnie. 

de la Républiqule, Ismet lnpnü, est a.rri- L'allégresse de la population est sans Les Finlandais menaceraient la voie 
vé aujourd'hui à 16 h. Il a été salué en patleille. fenée de Murmansk •.• 

LES TRAVAUX DE LA G. A. N. 
-<>-

LES LACUNES DE LA LOI CONTRE 
LE MARCHANDAGE 

LA SEANCE D'HIER AUX 1 Hollande et du roi des Belges est en- de la «Gazzetta del °!y:>opolo>,- de 
4 

lignes toute trace <Ji., vie uans ies rcgw>lli CiU'1ls 
COMMUNES core pendante, il conviendrait de la ra. successives reliées par de bons barr.,.,Aeo sont obligés d'évacuer de faço» "' ne 
--o-- prendre pour mener des négociations li. anti-chars dans les parties découverte>. laisser à l'envahLSSew· qu'un pay.; Je. 

Londres, 13 - Conformément à la pr;.- bres et égales. Lord Arnold a soutenu J • sert el nu 

Rome, 14 (Radio). - On annonce 
que la contre-offensive finlandaise à 
1 olajaerv1 a revêtu l'aspect d'une vie • 
toire écrasante. Les débris de l'armée 

1 Y a la toute une série de réduits savam- · ~ov1ét1que sont en butte aux attaques 
messe faite par M. Chamberlain aux chefs le même point de vue. Il a dit que si des ment creu-'- dans le •ram't et <a•ni's d'une AJ'outons que Il.ovarùemi n'est, à vol """ " ,,_ obstmées de tireurs • invisibles > qui 

Un important débat a eu lieu hier à la de I'opposition, une séance secrète a étt offres satisfaisantes avaient été faites exce//ente arti//erie; des abris commodes, d 'oiseau, qu'à 90 kms. de Tornéo, li.? les harcelant. 
G A N · t d 1' l' t' d 1 tenue au1'ourd'hui à la Chambre des Corn- à l'All · é 'té 1 t é · l d 1 ,,. la. . . . au suie e app ica 10n e a emagne on aurait VI a rag • également en granit, que /'état-ma1or fin- port le plus septentr1ona e a r in n-' Suivant certaines informatio11s non 
loi prohiballlt Je marchandage. Répondant munes. Elle a été entièrement consacré<> die finlandaise. L'évêque de Chester landais estime préférable au ciment; un de sur le golfe de Bothnic. Le danger encore confirmées les troupes finlan • 
à une interpellation du vice.;président du au débar sur I'activiré du minis'tère du ra· . t · • d 1 • d 

1 T h vjlljai/lement. A cette occasion les porte~ ses expr1n1e ans e n1e1ne sens. système de di~ues capables trinonder ra~ est one grave. . . . daises, exploitant leur succès, seraient 
groupe indépendant, M. Ali Rana ar an, du Parlement avaient été cadenasséoo et Lord Halifax a déploré ces déclara - pidement de vastes secteurs et, en certain, Le contre-offens1ve finlandBlSE'. . pénétrées en territoire soviétique et 
les ministres de l'intérieur et du commer- tions qui, dit-il, ne pourront que faire paints, des réseaux de fils bar~lés parcou- Sur los flancs d.: la colonne soviet.!- inenacerao'ent la vo ·oe ferrée Lén 'ingrad-

. d d le> corridors élaierlt •ardés par des hui•-ce ont reconnu que la 101, dans le ca re e " du tort à la cause que nous soutenons. rus par un courant à haute tension.Il n'y que qui opère ct..ns ce secteur. les trou-
siers assistés par les gendarmes. Murmansk. ses dispositions actuelles, donne lieu à Ct!r Le ministre a ajouté que l'offre belgo. a évidemment pas lieu de parler d'une pes de soutien soviétiques se >10nt heur-

. b t · La séance a été levée à :13 Ji., heure li- · L' '1 · tams a us, no amment en ce q:.11 concerne hollandaise doit être considéré comme <ligne Siegfried> ou d'une cligne Maginclh tées à une forte résistance dans la re - r ront 11 antime 
les habits de confection et les manufact.i- mite consentie par Je rè~ement. Elle a • d l'All ' t . 1 1· M h . d T l . . Le . , 
res. Le gouvernement compte solliciter 
prochainement de la G. A. N. des pouvoirs 
6t:end<.1s pour régler le question des prix~ 
divers articles. comme aussi les moyens 
d'assurer l'approvisionnement du pays.Per 
le fait même, celle de la vente à prix fixe 
sere tranchée. 

ca uque, emagne n a y an pas vou- mais. a rgne anner eim, solidement oc- gion e o v_ aJaervl. communique I • . .. 
vait duré 7 h. 33 minutM. d lu en profiter. cupee par des troupes qui ont prouvé qu' finlandais Signale la capture, au cours L efficaeile du blocus esl outeuse 
--~--~~--------....:..--....:..--------~--- elles savent se défendre, tient bon.• des combats d'avant-hi;:,r en ce point, Copenhague, 13. - Dans les milieux 

Un con1bat naval dans l'Atlantique On continue à se battre le long de de 5 chars d'ai;saut, 5 canons de ram. maritimes on souligne que le blocus so-

M. Ali Rana Tarhan a pris act' de ces 
déclarations. 

- Les lacWles de la loi sur les ventes, 
sans marchandage, a-t-il dit, ressorten 
des déclarations des honorables ministres. 

Le ministre du commerce juge nécessaire 
po;,ir les éliminer d'apporter des modifi · 
cations à la loi. Il a déclaré qu'un proje 
de loi sera présenté prochainement à cet 
effet à l'assemblée. Il faut attendre ce pro· 
jet. Mais on ne peut espérer des disposi • 
tions actuelles de la loi des résultats satis· 
faisani's>. 

L'assemblée adopta ·ensui.te, sur la de• 
mande du ministre des travaux publics.le 
projet de loi, autorisant 1 a dépense de 2 

millions 500.000 livres pour le prolonge · 
ment de la ligne Sivas-Erzurum jusqu'à la 
station d'Uzun Ahmedler. 

La s·.tite des débats a été remise à ven· 
dredi. 

IJ' « 

à 
.i\dn1iral Scheer » lient 

Pl :i 

Il 

croiseurs a11glais 
endo1nmane nn 

---=iE==--•~s---
s e réfugie ensuite 
à Montevideo 

Allemands et Anglais devront 
appareiller dans les 24 heures 

Paris, 14 (Radio). - Un bref communiqué de l'amirauté annonce que les 
croiseurs« Exeter>, armé de 6 canons de 7 pouces et les petits croiseurs • A· 
jax •et« Achille», armés de 8 canons de 6 pouces sont entrés en contact a­
vec I' « Admirai Scheer > le 13 décembre à 6 heures du matin et ont engagé 
un violent combat avec le croiseur allemand. A 10 heures, 1' « Exeter• endom. 
magé, perdit de sa vitesse et dut cesser le combat. L' « Achilles• et I' « Ajax • 
maintinrent le contact. 

L' « Admirai Scheer • cherchait à gagner la côte uruguayenne à l'embou­
chure du Rio della Plata. 

LE LITTORIO Le gouvernement uruguayen a détaché la canonnière « U rugay • et un 
-<>-- autre bâtiment qui croisent éntre Punta del Corade et Rio Grande en vue de 

Genève, 14 A.A.- Le cuirassé Littorio, faire <respecter les eaux territoriales nationales. 
de 35.000 tonnes, 9 effectué hier son 3ème A 23 h. 30, 1' « Admirai Scheer • a jeté l'ancre à Montevideo. Peu après les 
essai de machines à toute puissance. Il • trois croiseurs britanniques ont mouillé également sur la rade extérieure. C 
dépassé lara;emont la moyenne horaire Conformément au dispositions du droit international, les croiseurs des deux 
contractuelle de 30 milles. belligérant5 disposent d'un délai de 24 heures pour quitter les eaux territoria-

L'ACCORD COMMERCIAL 
GERMANO-ROUMAIN A ETE SIGNE 

-<>-
Bucarest, 13 A. A. - Les négociations 

commerciales germano-rownains se ter -
min~rèJlt aujourd'hui après 4 semaines de 

les neutres. 

* Rome, 14 (Radio). - Suivant des nouvelles de Montevideo, des croiseurs 
anglais et allemands ont soutenu un combat à 200 milles de Punta dell'Est. 
On affirme que le croiseur anglais • Achilles• a été coulé. Cette nouvelle n'est 
pas confirmée toutefois. 

discLaUSSld·élon.:. . ail d .tt B I .... es forces en présence 
~atJ.on e:man e qui era ·.J • 

carest demain par avion. 1 Le tabl&au ci-après indique nettement la façon dont se présente le rap-
Le nouvel accord prévoit que le cours port des forces en présence : Les Allemands ont pour eux la puissance de 

du markparrapport au lei siera désonnais l'artillerie et la supériorité très nette de la protection; les Anglais ont la su­
de 46 lcis pour r mark au lieu de 41 eu1 périorité de la vitese, qui leur permet d'engager ou d'interrompre le combat à 
cours précédent. j 1eur gré et de se maintenir à la distance de tir qu'ils jugent plus favorable à 

leurs pièces ainsi que la supériorité du nombre qui leur permet de réaliser des 
UNE CONFERENCE SUR LE JAPON 1 concentrations de tir avantageuses. 

Rome, 13 - L'année académique a étéj 
inaugurée auprès de l'Institut pour 1'0 -
ri"'1t-Moyen et Extr. par une conférence 
de S. E. Formichi, vice'1'résident de l'A • 
cadémie d'Italie. récemment de retour d'un 
"Oyage au Japon, sur le thème « Certaines 
caractéristiques du Japon•. L'ambassadeur' 
du Japon, les représentants de l'ambas · 
sade, des ministres, des personnalit6 et 
Un très nombreux public: onot assis~ à laj 
COnférence. 

Exeter 

Ajax l 
Achlllesl 

Adm. 
Scheer 

Tonnage 

8,390 t. 

7,000 " 

10,000 ,. 

Artillerie princlpaio 

6 - 20,3; 8 - 10,2 

8 - 15,2, 8-10,2 

6 - 28; 8 15; 

6-10,5 

-

Vitesse Epaisseur max. de 1• cuirasse 
- -

32,2 N. 51 à 76 m 'm à la flottaison 
(parlielle 1 

32,5 N. 51 à 76 111 m à la flottaison 
(parlielle) 

26 N. !OO m m à la flottaison (cui-
rasse à peu près complète) 
178 m1m pour les tou:·elles 
de l'artillerie lourde 

la rivière Taipale qui se jette dans le pagne, 5 canons anti-cha.rs iet d.: nom - viétique des côtes finlandaises aura une 
lac Ladoga, sur sa rive occidlènta.!e. hreu.ses armes automatiques. l efficacité réelle fort douteuse car les 

De l'autre côté du il.ac, J'avance réa- Mais voici qui est plus important : eaux de la zone soumise au blocus sont 
lisée par les Soviets n'est pas négligea- Paris, 14. - Dans la région de Toi- gelées et le demeureront jusqu'en avril 
ble. Elie s'opère len.t.ement, au prix d:2 vajaervi les Finlandais ont déclenché u. prochain empêchant ainsi l'accès à la 
lourdes pertes sans doute, mais sûre . ne vigoureuse contre-attaque. On esti • côte des navires de guerre soviétiques. 
ment et méthodiquement. La prise de ~-1 
Salmi, celle de Pitkaeranta, ont mar . 
qué les étapes de cette marche. Aux 
derniènes nouvelles, les troupes sovié­
tiques se sont emparées aussi de l'ilot 
de Mantsinsaa.ri, en face de Sa.lmi, su 
le lac Ladoga. C'est la colonne venant 
de Petrozavodsk qui opère dans cette 
zone. 

C'est atijourd"hui que le conseil 
de la S.D.1 1

• oit prononcer 
la condamnatiou de · U .R.S.S 

Genèvie, 14 (A.A.) - Le comité spé· pération. 

Front <lu Centre cial a adopté définitiv.ement hier après-! La résolution constatle que l'URSS 
midi le texte de la resolution qw sera s 'est non seulement rendue coupable 

Tout Je Jong de la frontière orienta- so~mise aujourd'.h~i a~ vote de l'!'.ssem-: de la violation des engagements résul­
le de ila Finlande, ·kls ruttaques soviéti- blee. Seuls les delegues die la Suède et ta.nt du pacte, mais s'est, de son propre 
ques paraissent avoir été contenues de la Norvège c.t1t déclaré qu'ils don-: fait, placée hors du pacte. Elle consi.dè· 
avec succès par }es F'inlanda.is. naient leur approbation sous rél;erve de re donc que le conseil est ccmpétent 

Nous aivorui annoncé hier qu'une ba- l'approbation par leur gouvernement. 1 pour tirer les conséquences die la situa­
taille d'une ceztaine importance liwée La résolution condaml'lle solennelle · : tion et recommande au conseil de sbl· 
d~. ce secteu.i: s'lest terminée par la ment l'action de l'URSS contre la Fin-

1 

tuer sur la question. 
VJctOll'e de la. défense. Ici, les colonnes lande. OPINIONS JAPONAJSES 

russes P:Oviennent d'Oukhta, sur Jal Elle adresse un pressant appel à1 Jlokio, 1 3- Les séances Aenevoises font 
v~1e ~ de Mourmansk. Le commu- ch~ue membr~ de la S. D. N. ~~I dire au 1ourna/ «Niclu Nichi• que la Li . 
ruqué SOVlétique du 13 crt. annonce. qu il fou.nusse a la Fmlandc ulll!l ass!S- &ue e•t encore debout ... pour prou•·er S< n 
qu'elles ont occupé le bourg de Marka-1 tance matérielle et humanitaire et JlOm· impuiswnce à résoudre /es problèmes ! 
javi, situé à 92 knns. de la frontière. qu'il s'abstienne de toute action de na- Seule la collaboration européenne, esti­
Toutefois l'importante locaJité de Suo.ll ture à affaiblir Je pouvoir die résista.n· ce 1ournal, pourra dresser une barrière con-
mussalmi, qui était tombée entre llew-s ce de la Finl=de. tre rextensk>n du bolchévisme. 
mains, a été réocclllJlé par les Fin.lan- La résolution autorise le secrétaire Le • Chugai• craint que les manoeuvres 
dais. général de la S. D. N. à prêter le oon-

1 
de Gen~ve n'aient des conoéquencœ sur la 

L'avance soviétique vers le golfe de cours de ses services techniques pour! •ituation en Chine et invite le gouverne • 
Bothnie l'organisation de l'assistance à ~ Fin- ment à vei//er. • 

Dan.s la partie septJentrionale de ce lande. Elle autorise également 1e sœ.re.I L'al1ilude passive de r Angleterre envers 

~ue nous a~ns ·le ifro~t du centre, taire général à consulter_ les Etats non-! ru.R .S.S. est 1ugée oé.-èroment par 1• 
1 avance SOV1é:tique en direction du membres en vue d 'une eventuelle coo- <Kokumin>. 
golfe de Bothnie a pris des proportions 
impI'eSSionnant.es. Elle tend à couper 
la Finlande 19e1Ptentrionale du reste du 
pays, àe façon à décider par le fait 
même du sort des défenseurs a.charnés 
de Petsamo et de ses mines de nickel. 

Voici à ce propos une déipêche qui ne 
laisse pas d'être angoissante pour les a­
mis de la Finlande : 

Le nou\'ea u cabinet suédois 

La tendance ''modérée'' 
a triomphé 

1 
Copenhague, 13. - Suivant des in • Stockholm, 13 A.A.- Le gouvenemcnt Le nouveau Cabinet e été formé sous 

formations pan<enues i.ci une coloruioe suédois fut remanié ce matin. M. Hanoon prHexte d" la nécessité d'une union natio-
1 motorisée soviétique Ille serait plus qu'à reste premier ministre. M. Christian Gun. nale, i:na is le fait est qui'I s'agit d'un ha-

1

60 kms. du golfe de Bothnie. ther. ex-ministre à Oslo, devient ministre bile mouvement de M. Henson pour ce . 
On ajoute qu'à Helsinki on estime des affaires étrangères, remplaçant M. cher la différence d'opinions existant entre 

.impossible une :pareille avance sur la Sandler. Le ministre de la justice est M. lui et !'oc-ministre des affaires étrang~ . 
[steppe gelée. Wcsmann, comme précédemment. res. Le nouveau Cabinet ne nous appor­
j Ce lqui rprovoque une indignation Aucun des journaux suédois n'a accuei~- te pas la réforme nationale que le pays 
particulièrement vive da.ns les milieux li avec enthousiasme le nouveau Cabinet attendailt. !! ne nous apporte que faibl~ 
finlandais ç'est que les colonnes sovié- formé par M. Hanson. et dissension et les membres du nouveau 
tiques sont guidées par des communis- Le •Dagbladeh s'abstimt de tout corn· go·~vemement se r<ndent à peine compte 

mentaire, tandis que le «Tidnia;en• dit : (Voir la suite en 4ême paae) 



2- Bll'YOGLtJ Jeu di 14 Décembre 1939 

La presse turque de ce matin
1 LA VIE LOCALE 

~~ ....... ~~··~~=--~~ LE V ILAYET Le c Kaymakam > de chaque cam 
N O TRE PLUS GRANDE FO RCE tige, déjà fort compromis par ses dé - mune veillera pe=ellement au ron-

La guerre anglo-franco-allemande 
Les communiqués officiels 

•l I 1 •• 

Sous ce titre, M. M. Zekeriya Serte/ faites, passées, disparaîtra complète - In n ovations à la direction de la trôle des marchands de combustibles 
<cr~ dans le Tan>: ment. Et le pa:lais de la S. D. N. ne 9ô- police et ceux qm tli~t du charbon mélan-

Nous vivons des .temps difficiles. U- ra plus qu·un temple international où Le directeur de la Sûreté, M. Muzaf- gé s.eront poursuivis. Le fait iest, en 
ne lutte à la vie, -à la mort, se déroule l'on formule de vaines prières pour ·la fer Alcalin, dont nous avons annoncé tout cas, que sans une intervention é-
en Europe. La Turquie n'a rien à voir paix. hier Je retour d'Ankara, a communiqué nergique, l'anarchie que l'on constate 
dans cette querelle. LA VO IX DU KO M INTERN à la presse d'intéressants détails sur actuellement sur le marché du chaTbon 

L'objectif de la jeune république tur· M. Hü•eyin Cahid Ynlçin commeu- les réfonmes qu'il entend apporter aux en notre ville ne pourra pas être sur-

COMMUNIQUES ALLEMANDS 
B erlin, 13 A . A. - Le Grand Qua1*i•r 

Général communique : 
A f Ouest, activité /oc.ale d'éclaireurs et 

cf arti/Jerie. 
Au Sud-Est de Sarrebruck, un grpupe 

d'éclaireurs se composant d'un offièier et 
de 10 hommes, enleva un point d'appui que est de demeurer autant que possi- re dans Je Yenr Sabah• l'article pu _ services de la police. Celui des archi - montée. 

ble loin de oette guetTe qui met aux blié par la «Revue Communiste Inter- ves sera l'objet d'une transformation d ennemi sur le territoire français. L"ennemi Il y a un stock de 3.000 tonnes e 
Prises les grandes puissances, de vivre nationale• au sujelt de la Roumanie essentielle du fait de l'adoption du sys- perdit 5 morts et 16 liommes furerit faits charbon de Karabük accu.roulé et que 
dans le calme. le repos et la paix, de qui a été désavoué par /es milieux ot- tème de classement « Cl!Tdex •· prisonniers. Les éclaireurs allemands re-' le public n'aohète pas, sous préte>ate 
ne pas entrer en lice tant que le dan- liciels wviétiques : 1 D'importantes décisions sont interve- tournèrent à leur point de départ sans per-

qu'll coûte cher. 

COMMUNIQUE FRANÇAIS 
Paris, 13 A.A.- Communiqué du 13 dé· 

cembre au soir : 
Au cours d'une série d'actions qui se 

sont produites dans la 1ournée d'h ier, à 
l'Ouest de la Sarre, un de nos petits pos. 
te~ fut enlevé par l'ennemi qui fit une di-
zaine de prisonniers. La situation fut ré­
tablie comme il tt.Jt dit au communiqué du 
12 au .._,ir. 

Aujourd'hui, fournée calme sur 
semble du front. 

COMMUNIQUE ANGLAIS 

ren-

ger ne menacera pas ses frontières. Il peut sembler, en appanence, qu'il y nues en ce qui a trait au services de la tes. 
U ... . Sur les lieux die production, le stock E En œs temps exceptionnels, la plus a divergence et opposition entre les circula.tion. ne ueure de leçons a cet n connexion avec le retour du na.·ire Londres, r3 A. A. - Le ministère de 

grande force d'une nation iest cette u- vues de l'Internationale cont>nunistc et égard sera. ajoutée au programme des de semi-coke s'épuise rapidement. Tout « Bremen >, des avions britanniques en - r Air annonce que les patrouil/es de s6cu­
nité de front. La nation turque, unie celles du gouvernement de Moscou. cours de la police qui ont lieu en notre le charbon produit - soit 150 tonnes treprirent des raids dans la baie allemande rfté de la Royal Air Force ont été mainte . 

hier autour d'Atatürk, l'est aujourd'hui Or suivant ceux qui sont plus ou moins ville. En outre, les décisions et règle- par jour - est envoyé en notre ville. au oours de la soirée et de la nuit du 12 nues pendant toute la nuit au-dessus des 
autour de Chef National comme un ro- au courant des choses de Moscou, les ments concernant la circulation seront Par su'Ue de l'état de mer, le charge - décembre. Le leu des btltteries anti-aérien- bases aériennes al/emandes de Helgoland 
cher unique. 'articles devant paraître dans la revue publiés dans les journaux en vue de ment ne s'opère ;pas à Filyos, mais à nes des iles de la mer du Nord et des na- qui s'occupent de la pose des mines déri-

La plus grande force qw J:eora Je dé- 1 communiste internationale sont prépa- permettre au public également d'en Zonguldak. vires entrant en action obligea l'ennemi à vantes. 
sespoir de ceux qui aspirent à nous rés à l'avance et avec un grand soin. 1 prendre connaissance et de s'y con - Les négociants intéressés ont propo- rébrousser chemin sans avoir atteint Je lit-
frapper de l'intérieur est notre union D'ailleurs la plupart des membres du former. sé de vendre à un même !Prix les deu,. lora/ de la mer du Nord. 

nationale. lgouvernement sont présents à la cen -1 LA MUNICIPAL!; t:. catégories de charbon afin d'a.ssmier * 
C · · d 'tr ' · 1 " ..... '"! 1 une égale faveur à chacune d'elles. . . , eux qui iOurrruent tenter e rom- a.e commumste et es ~'""'es sont Le h b h _ Berlin, 13 - Un commentaire au com-

pre notre unité nationale, qui constitue examinées en commun avant d'être li-1 c ar on c er L. ' t:.N:St:. IQNt.Mt:.N 1 muniqué olliciel d'aujourd·hui du Grand 

notre plus grande force, ainsi que l'a 
1 
vrés à l'impression. . Le problème du combustible co~tinue Les boursiers du minislère de Quartier général relève que le coup de 

main heureux au Sud .. Est de Saatbriicken 

"iSnalé par le c:ommuniqué, a permis de 
faire disparaitre un poste français qui me .. 

naçait gravement tous les nk>uvements 
des patrouilles allemandes. ' 

dit le président du conseil, peuvie-nt soit 1 Si la publication en question n'est 
1 
a fi_gurer au pre.mier plan de.s preoccu-

1 l'Inlérieur à l'Ecole des Sciences 
se trouver parmi nous, soit venir de pas un ballon d'essai, ou une menace,· pations du public de notre ville. p r . 
l'extérieur. 1 on peut expliquer M!s faits de la façon 1 Le semi-coke est livré à 15 Ltqs. la . . . 

0 itique~ . . .. 1 

bon1bes- nines h Yd roaérieni-es l .es 

· · · · · " to · 1 fabn·qu les li·eux d in Le rrumstère Ide l'lnterieur a decide On ne saurait itrouver en Turquie au- suivante : On s'ètait flatte a Moscou de\ nne a a e sur e ,,ro- . ·. . U ue i11té ressa 11l•' in l~ntiort 
de l'i11n. t~"'err:t ri 

cun Turc qui soit disposé à troubler ce mettre fin rapidement à la guerre de duction ; le coke de Karabük, à 18 de_ faire suivre ~ °?urs d~ recole des 
1 

spectacle sacré. Ne présenter aucune F'inlan.de. La pression aurait été diri _ Ltqs. Il est intéressant de connaître les Sciences Politiques. a 100 Jeunes gens 
fissure sur notre front, éviter toute .<e- 1 gée ensuite contre la Roumimie. C'est frais ultérieurs qui grèvent ce charbon. qu'il destine a servl.I' comme fonction- ' 

à tr · t 1 t l d t · l' rt· 1 · • • Le transport du coke de Karabük à naires dans la capitale iet en provll!Ce. 1 .-i cousse no e orga.rusme. es son es ans ce espoir que a ic e avait ete . L'ingénieur U. Ferrari établi depuis sécurité voulues 
l ds d · d ·t 1 • •t M · t et l'h · ·· d Zonguldak revient à 130 piastres la Il est entre en conta.et à ce propos avec ' . 1 · · pus gran evoirs es ci oyen.s, sur • 1ecr1 . ais en r emps, ero1sme es j • • ... • • • , . • li quelque vingt ans en notre ville, y est très La bombe ne devient active q-..i'après e~ 

tout en des temps exceptionnels com -(Finlandais a renversé les comptes de tonne. 11 faut aJouter 2•5 piastres par ~ ~i_nistere de \~s~ctL0".1 Pub ~e. connu et très apprécié. C'est à lui not•m voir reçu le choc de l'eau de la mer Eli< 
me ceux que nous vivons. Moscou. Et la Rouman~' a été sauvée tonne pour le transport d~ wagon au e epartement .a i orme ~ue, , s ment que l'on doit ~'imposant immeuble n·a aucun bouton ni pulseur externe: J'e~-

Mais il !!~ peut qu'il y ait des mains - qui sait d'ailleurs pour combien de bateau, 27 piastne_s de droits de port, 'es ~Ondlt'.ons present'es, 1 ~ n est guere des halles de Kadikoy amsi qJe d'autres plosion est produite par uri appareil in -

e'trange'res qui· ai·ent m· te're't a· romprelti•mps. 42 piastres de fraIB de cha""ement, 30 possible_da.dmettre ces. J.eun. es gens t t' . t é b ~o cons rue ions importantes. rrnt, galement asf sur la force d'iner· 
cette unité de front. Elles peuvent ten-l Quant à 1a mention que la revue corn- piastres de frais de séjour au dépôt. Le comme mternes. Le JIUnlStere a do~c Or, ce que l'on ignore généralement,c'est tie. Elle a lieu indifféremment , que la 
dre à diviser, à semer parmi nous lapa- muniste fait de notre pays, elle ne mé- t~ansp?rt de Zonguldak à Istanbul re- décidé de leur allo:ier 40 Ltqs. par mo;: que lïngénieur Ferrari a servi durant la bombe soit heurtée horizontalement ou 
niqu~. La propagande étrangère, d'où rite pas une ·longue réponse. On voit v:ent a 250 piastres plus 15 piastres afm. die subvem; a leurs frais, pour grande guerre dans l'aviation italienne. Il verticalement et en m point quelconque. 

qu'elle vienne, travai.lle à rompre notre comment une nrognee' de Finlandai< de d assurance par tonne. Les frais du duree de leurs études. ; st me-me de'tenteur du brevet d'u-i engin L b b t"'"'. _ ... a om e est ausst :;><».lrv:Je d'un appa-
unité. On ne saurait croire en sa sincé- ra.ce turque, défendent leur honneur. port d'Istanbul représentent 85 piastres En raison de l'accroissement du nom- qu'il a;>pelait la •Bombe-mine hydro-aé- reil d·autodestruction (fusée tarée au mo-
rité. !La revue commumste n<: nou~ a pas on · par tonne. .. bre. de ses élèves, !'Ecole des Sciences rienne• destinée à être lancée par avion . ye-i d'un acide). C'est à dire que si la mi-

n y a des provocateurs étrangers bliés, en s'attaquant au monde no·n- Or, le ~oke de ~arabuk est vendu PohtiqUJeS devra engager .deux profes- Son invention ;>rése,te ·m intérêt~ to•J' ne n'ot pas heurtée dans un délai déter-
qui travaiHent parmi nous. Ils s'em -1 communiste. Elle n'a qu'à dire tout ce par les détaillants_ a 29,5 ou 3~ Ltqs. seurs de plus, a ux appomtements de particulier en ces temps où il est tellement miné, qui peut varier entre une demi -
ploient, J>1lr la propagande verbale, à qu'il lui plaît ! la tonne. Le public pauvre paie 3,50 70 Ltqs. par mois, un < dozent •, qui question de mines plus ou moins magno - heure et 3 jours, suivant les prévisions . 
semer la panique à l'intérieur, à mettre L'ALLEMAGNE MENACERAIT-ELLE piastnes le kg. ce qui représente en fait! touchera 50 ILtqs. et trois traducteurs tiques. l'explosion a lieu automatiquement et pro-
ie marché sens dessus-de<..sous, à ébran- ! LA RUSSIE ? 32 Ltqs. 33_ piastres la tonne! Les. gros- d'allema."d, .de français et d'anglais, j Il a bien voulu nous communiquer le d·Jit toJt de même des dommages, si elle 
Ier notre foi. Des journali•te> allemands auraient sistes reçoivent pourtant le serru-cokef chacun a ralSon de 100 Ltqs. par mois. texte de l'exposé qu'il avait fait aux au - est lancée dans un port ennemi. Eli~ fa't 

Cette propagande ne saurait avoir déclaré à Genève que le Reich serait à 21 Ltq~. 5 piastres la tonne, livrée au En outre les cadres de l'institution ont torités militaires compétenh's, le 17 moi disparaître par contre tout danger p.11;r JA 

aucun effet sur Ja nation turque, unie prêt à reconnaitre une Pologne et unF dépôt et le coke de Karabük à 26 Ltqs. été accilUS par l'adjonction d'un direc- 11918, et qui avait été déposé aJ Burea"l navigation neutre, si elle est lancée en pie: 
autour du Chef National. Mais si nous Tchéco,/ovaquie indépendarltes et à 25 pias_tres. . , teur-lldjoint et d'un économ e-adjoint. \de la propriété htelllectuelle du M!ni> - ne mtr. 
connaissons les buts, les objectifs. les marcher avec /e, D~mocraties occi • On signale un nouvel abus constitue LES CONFERENCES tère po:ir l'industrie, le Commerce et le Le poids de la bombe est de 200 kg. dont 
méthodes de travail de œtte propagan- dentale contre ru. R. S. S. A - par la mise en vente d'un mélange de travail. 120 d'explosifs - tritotroluol - et 80 

de, nous serons mieux outillés pour sim Us en tire certaines déductions , semi-coke et de colre de Karabük qui Au << H alkevi » de Beyoglu « Dans les bombardements aériens des ;iour les parties métalliques.. 

nous défendre contre les incitations é - dans le cVakih : est écoulé naturellement comme char - Aujourd'hui jeudi 14 courant le do- places fortes maritimes et des bases nava- Le 4 mai et le 2 7 juillet 1918, l'ingénieur 
trangères. Si cette information est vraie, il faut bon de Karabük. cent Mümtaz Türhan fera une ronfé - ,ks ou encore des groupes de navires, 19 Ferrari était irivité respectivement au corn 

Si nous voulons nous tirer sains et en conclure que nous nous trouvons en La Municipalité a pris des mesures rence à 18 h. 30 au c H alkevi • de Be- plu;>art des engins utilisés sont perdus en missariat pour l'aéronautique et à la di -
saufs de cett~ grande épreuve, qui a u- présence d'un~ nouvelle manoeuvre des sévères en vue du contrôl1: de la vente yoglu sur le sujet suivant : mer, sans causer aucun dommage. Les a- rection de l'artillerie aéronautique pour 
ne tendance à ébranler de plus en plus Nazis, pour entraîner la Rus.sie sovié- du charbon au détail. Inlelligence et mols d'esprit vions et les éq~ipages so~t exp.osés_ ahsi à donner les explications nécessaires au su-
ie monde si nous voulons vivre dans la tique en guerre. Il a été déc!tlé que les départements + des risques et a des sncrifict.i mutiles ou jet de son invention et procéder a,, ex _ 
paix, il faut renforcer notre union na- Après avoir partagé la Pologne avec officiels et les institution< publiques u- Dimanche 17 ·crt., à 14 h. 30 l'avo- ldisproportionnés avec les résultats obtc- périenccs. En ligne générale l' ,tilité et k 
tionale, notr• unité de front. le gouvernement d~ Moscou et lui a- tiliseront le coke Karabük d~ façon à cat Me Mustafa Tunali donnera au nus. pri-lcip< de l'invention furent appréciés.Or. 

Q UE DOIT FAIRE LA S. D. N . ? voir lais><é la Baltique, M. Hitler lui a lais:;<•r à la disposition du public le se- « Halkevi • de Beyoglu une conférence PoJr obvier à ce très grave inconvénierit demanda seulement l'exfcutio-i d'W: mo-
Le Time' a publié un article sur proposé la conclusion d'une alliance mi- mi-coke qui est relativement moins' sur le thème sttivant : j'ai imaginé la Bombe-Mine Hydroaéri _n · dèle de poids et de puissances s,périeJrs 

ce qu'eut dû être le rôle «idéaL de fa litaire ; Staline n'a pas accepté cette of- cher. Le populisme ne, qJi lancée par des moyens appropriés basé sur les mfmes principe;. L'inventeur 
S. D. N, dans le con/lit ooviéto-lin - fre. Apres que le développement des é- (devant être étudiés suivant le cas) par dut, par conséquent, recommencer tous 
landais: sancttan~. etc... M Abidin vénements entre la Russie et la Fin - 1 6li PO ITI '~ ~ 1· e a 11 'T c , ... n 1- des avions ,dans les ports fermés et les ses calculs et faire construire un nouveau 
Daver note à ce ropos dam f<lk - lande eut abouti à l'explosion d'une jO • ' .-;• I ...J · •'Il. • t bases navales éclate comme une bombe modèle de bombe, ce qui l~i demanda 2 

dam> : guerre, l'Allemagn'3 cherche à entrai- t d • ordinaire, en cas d'impact. bons mois de travail. 
Evidemment l'idéal serait que tous les ner la Russie d'un côté dans une campa- ac fl8 1 Vers.~. Si, par contre, la bomb~ manque le but ToJt fut prêt pour procl-dcr aux éprcu-

gne vers le ".,olfe de Bassora. à travers et tombe à la mer, elle revient à flot et re- déf f ,_. ém à l ·1 d membres de la Ligue, VOire le mondt~ --·1 I 1 1 1 ( d r· é Vf"S 1n1 tVCS, prn;JS ent a VCI le C 

le Caucase et ~~l'autre vers le Indes et E ' d é . descend ensuite à une pro on eur ix e 1. Cf . • t . ·tai· . entier saisissent leurs armes pour ra- ... uii,;ol s nire me ecins ! tres t ·moins. , . o ens1ve v1c or1eus ... • 1 ienne de V1tto 
l'Asie centrale. Et voici qu'en même Les médecins sont gens sérieux, d'esprit La viande suivant le cas, au moyen d un appttrcil rio Veneto ! 

mener dans le droit chemin un ag?leS- . . d , Ge hydrostatiq Je de construction fort simple. 
seur éventuel. Mais comme tout idéal, temps les JOUrnalistes alleman s a - rassis, ce sont des hommf"S de science . C'était décidément la jo·.imée des mé - A partir de ce moment la boinbe est prête La guErrf finie, l'ir1té:rêt pour les nou 
celui-ci également est difficile à attein- nève parlent d'un accord avizc l'Angle- ils n'rn dfmcurent pas n1oins des horr.n:"'" :~ dccins .... Le 1er tribuo.al pé:ial de paix de à agir comme un ... mine ordinaire, c'est ~ veaux engins d'attaque cessa aussi et 'es 
dre et même, pour le moment, complé- terre et la France qui serait dirigé con- et partant ont le;irs faiblesses. Sultan Ahmet a eu à en entendre 4 ! dire à exploser au moindre choc. épreuves furent renvoyées au dernier mo-

tement m
. accessi.ble. Ju.squ'i·ci· la S. D. tre la Russie. De toute évidence, il s'a- C'es~ ainsi que le 2ème tribunal pén2l 1, Le restaurateur Hizir dont l'établisse- t T ef • 1•• é . F Ls bombe n'est pourvue d'aucun appa- men . out ois ing nieur errari conti-

N. n'a rien fait de tel contre les Etats git d'une manoeuVI>a destinée à mena- de paix de Sultan Ahmet a eu à rutendre ment avait été fermé, à Sirkeci, pour a - reil clélicat, basé sur Je principe du res _ nua à perfectionner les détails de son in _ 
cer Moscou. l'un comme plaignant et l'autce com,.,·.e clé- ' voir servi à la clientèle de la viande ava· · agresseurs ; au contraire, ce sont ces 1 sort, de l'appareil d'horlogerie ou de la vent1on et en i923 il offrit son ét~d.e aJ 

d€rni
·ers qui' lw· ont tourne' le dos et ... Mais les dirigeants de Moscou se fendeur, deux honorables praticiens. riée, a protesté auprès du tribunal. gouvernement italien ·t ·11 en fi't homma pile, mais simplement de certains appa - . . . • ..: ~ 

ont quitté Genève en claquant les por- laisseront-ils prendre à un jeu aussi Le Dr. Artin Horhoruni, spécialiste des Le médecin en chef de la M:inicipaliti', reils très simples basés exclusivement sur ge a Mussohm. 
tes. L'expulsion de l'URSS serait non évident ? Pour le moment, nous ne maladies de la peau, a deux cabinets dt l le Dr. Remzi et son collègue ont affirmé, le principe de la force d'inertie. Ces ap-J Ai:>si, lé principe d< la bombe-mine,lan­
pas un châtiment ma.tériel mais moral. pouvons répondn~ ni c oui > ni « non • consultation, l'un à Beyoglu et l'autre a de :a façon la plus ca•t.ligorique, que la pareils sont pourvCJs d'un système de sé-1 cée par avions,_ qui a tro~vé aa cours des 
Or, cette punition morale, l'opinion pu- à cette question. Bornons-nous à enre- Sirkeci. Or. au-dessus d< sa clinique del viande servie par le restl:lurateur était fai- curité qui empêche l'explooion de la bom- dernières semaines une si large apphca _ 
blique mondiale l'a infligée à la Russie gi-strer les événements en tenant comp- Sirktci un confrère, le Dr. Sedat, i'gale - •andée et que sa consommation était dan· be, même si celle-ci venait à subir un tion sur les mers européennes, avait déjà 

de f 
, . te de toutes les é'1entua.Jités. me'lt spécialiste des maladies de la pea'1 gere:ise pour le pu blic. h t 1 t d 1, • 1 été préconisé et étudié par l'ingénieur F~r-sov. açon ip,us vigoureuse encore D . 

1 
D R. t c oc avan son ancemen e aerop anc. 

s'est installé avec ses ap;Jarcils et ses fia· eux autres rruédec1ns, es rs 1za e .. . , · dè 8 
que ne le ferait la S.D.N. I);s nations QU'EN PENSENT LES NATIONS ? Abd .. ! 1. t Ces systemes de sécurité egalement ba11's rari s 

1
91 · 

1 Etats U 
. d'Am' . l'es. Ce voisinage n'est pour plaire ni à l'un u rnutte 1p ont sout-e,nu, par con re, ,. . ~ b Il nous 8 paru intéressant de préciser 

comme es - rus enque. corn- . . . . . . . l'h _ H . . ,, _ é bli s'1r la force d mertie, sont rcgla les à vo-
me l'Italie, qui ont rompu leurs rela • Apre• ai·oir étab/1 la d1slmct1on ne - ni à l'autre ,chacun s'accusant récipro - que onnete i:zir n'da .,.,nsllson ta. s- lonté et présentent toutes les garanties de ce petit' point d'histoire .... 

cessaire entre /es Etats et Je~ NB/.ion~, quement de détourner la clientèle. sement .Que de la vian e ex.ce ente qw ne _ __ ----------~ 
tions avec la S. D. N. ont participé à M. Yunus Nadi proclame, dans Je L'autre jour, les deux éminents spécia - présente auc-...ine ·espèce de danger pour les 
cette condamnation unanime. Or, ceux 

c. Cüml1uriyet~ et la t.République~ que listes se ~ont rencontrés dans les escaliers 
qui se livrent à de pareilles actions, ont 
bouché leurs oreilles com me Jeurs cons- les secondes ne veulent pas la guerre. de leur rommun imme:ible de Sirkeci et 

Et ;t conclut ; ils ont ~changé quelques réflexions aigres -
ciience et les échos qui soulèvent leurs 

consommateurs. 
Le tribunal, prude.mm ent, s'en est tenu 

à l'avis des fonctionnaires officiels et a 
confirmé les sanctions prononcées par la actes ne les troublent pas. L'état d'âme des nations, rien que la dou~es. 11 faut dire qu'en dépit de leur 

d 
· f d" ert· d autres 1 graVJté profoss1onnelle et d·1 sérieux de Municipalité. 

Dans ces con itions. quel peut être orce m ~e es peup es pour- leur caractère, ces messieurs ne se sont Le revolver 
du cafelier 

établi il K adirga,l i-

l'appui matériel à a.ocorder à la Fin - rait suffire à mettre un frein aux dé­ pas mainttnus longtemps sur le ton aca -
lande ? Evidemment, cette héroïque na- bordements dynamiques de certaines d~mique. Et ils en sont ven:.is à échanger Le cafetier Onnik~ 
tion ne pourra pas être sauvée seule - régimes dans ce domaine. Tout.fois, il mai's totalement des injures exprt:ssives man Caddesi, n'apprécie guère, pour son 
ment par des prières. Cett·~ aide peut ne faut pas donner à cette force d'iner- . . . ""' . , dépourvues de style, comme aura1ent propre compte, le b reuvage innocent q:i'1l 
consister en argent, en volontaires et tie le So1'1S d'une attente mconsequente fait deux honnêtes portefaix se dis:mtant sert à ses clients. Une tasse de café bien 
surtout en matériel. Si l'on parvient à des peuples exposés au danger dans la un client. A·Jssi bien les lois de la vie sont sucré. un verre de thé bien chaud ? Merci. 
assurer à la Finlande un appui •:li! ce,pensée qu'ils ne subiront peut-être au- les mêmes pour tous, et l'intérêt ne connaît très peu pour moi_. Pa1·lez-moi ;>lutôt d'un 
genre, la lutte sera longue et fa Russie cun dommage. Il faut, au contraire, b:en pas de nuances.... bon verre de raki. 
so,iétique pourrait se lasser et se ré-, se dire: que. cette force manifeste~a Le Dr Artin Horhoruni. se jc1geant in- Or, l'autre soir, Onnik avait bu avec 
soud.re à conclune un accord direct a -'I SO~ Efftcaci~e. la plus grande ~vec la de- su'té, • cité son collègu. devant le tribu - excès. Et il se ;>rit de querelle avec un cer-
vcc la Fmlande. c1s10n de resister et de se defendre a- na!. Au cours de la première audience de tain Agop, habitnnt Gedil<pa~a. 

La Rmsie soviétique n'a pas accepté vec violence contre le péril. ce curieux procès 1-. avis des témoins ont Au comble de la fureur, Je raki aidant, 
la proposition de la S. D. N. d'arrêter Il suffit que chaque nation soit dé- été partag~s. les ans ayant pris parti pour Onnik saisit son revol• ·er et tira 5 coups 
les hostilités et d'entamer des pourpar- cidée à li~ défendre le plus énergique- le · Dr. Sedat et les autres pour son adver- dans la directior> de 50,, adversaire. Heu -
!ers sous l'égide di~ la S. D. N. Si, en ment possible. Pour le rœt.e, ce sont les saire. Finalement. l'avocat de la défense reusement toutes les balles ont manq·,é 
pré,.,.nce de cette réponse négative, la nations qu'on empŒoie dans la réalisa -1 Me Irfan Emin a demandé un supplément leur but. Les ag111ts, attf rés par les détona­
s. D. N. ne prend pas des décisions qui• t;on d'une vaine conquête du monde de délai ;:.our l'étude du dossier. Accordé. tions, ont désanmé l'iv~ ogne et l'ont livré 

ui ~-" d ê Fratern ité d'armes puissent assurer tout au m oins de s~- q le r.,.,.,u ront un jour d'oelles·m • Par la même occasion on convoquera d'au- à la justice. 

eoura mtt · ele · 1a Ftlll111de, 101\ pr~- mee. 1 

des aviateurs anglai s reço ive nt une leçon de français de 
leura camarades 
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Les inconvénients de la mode 

Les jupes courtes 
mettent en relief les 

imperfections de • 

nos jambes 

------- -,, ..... =..,,..~,--~--~~~ ,.. ·-"'1'9"· .. ~-~ 

Pour faire tenir vos cheveux 

Its t - il JJossible d' êt·1·e toujou1·s 
b i e t t c o i f f é e ? 

++JE • . 

Mais, oui, à conditio11 de 
s11ivre 11os conseils 

Le Soir Le Matin 
Si l'on vous a fait ane coiff:..1re nouvelle, 

3 - B WYOGLU 

Une symphonlP. d'amom· VASA PRIHODA Un concert ... 
\;n film sensationnel le cr-Ièbre violoniste hongroÎ$ 

aver 1 S A M 1 R A N D A la belle ,·edette dans 

UNA DONNA F R A DUE MOND I 
(Entre 

Ce Soir au SAKARYA 

Les adeptes du volant 

fieu'- amours) 
Eu Suppl., le DERNIER F O X • JOURNAL 

Le permis de conduire ... 

VOTRE PRE'MI~Il VIRAGE, 
MA DA M E 

----·-----
Il y a à Istanbul pas mal de dames qui mal d'entendre a:émir les vitesses sous vo­

condu.isent. Elles ont, la plupart, belle tre main. 
allure au volant ... ,,,.. 

Ô Istanbuliennes mes soeurs, en ce mo-et très fins - dernière trouvaille de la 
ment où les grandes maisons de coutiremode - sa choir perçait à travers la mail-

. . . . j'·espère que vous avez attentivement ob-européenne travaillent au ralenti il m'e.~ le mettant eut-on pu dire, par comble cle I 
Vous pourrez soit refaire an brossage, 

suivi d'une reconstitution de la coiffure, 

soit ôter la résille et rectifier simplement. 

Pour cela, employez le peigne « queue-de-

... Vous allez pasStz votre permis de 
conduire, madame. Ne vous affolez pas, 
c'est tellement inutile. Ne faites par du 
charme. Les examinateW's sont générale­
ment des gens fort occapés, et pour qui 
vous ne représentez qu'une corvée dt: 
plus. 

Si vous dépassez une voiture, si vo~ 
trav.:.rsez un croisement, si vous allez 

tourner dans une rue voisine, cornez, cor­
nez encore. Cornez toujours, même 9i vous 
n'apercevez aucun danger. L'examinateur 
vous jugera prJdente, ce qui est Wle ex­

cellente note et voas ferez bien de vous 

b1en difficile de suivre Ja mode comme je malheur, la jambe à nu. Eh bien à com - servé les gestes de l'opérateur. Les cro -

le faisais autrefois, à travers les collections mencer par la carnation celle-ci était d'un 1 quis ci-contre vous aideront du reste à 
des faiseurs et les maquettes me donnant rouge cramoisi - Pouah!. .. 

1 P les reproduire. En rentrant, brossez vi Une ample idée des créations nouvelles. uis les pores dilatés et formant :me sor 
rat > , terminé par un manche rond et 

allongé. Enifn n'oubliez pas de vaporiser 

Cependant, soignez votre toilette et vo- en souvenir plus tare!. 
tre visage, non pas pour votre juge, mais 

* Les quelques journaux de mode qui me te de chair de poule étaient saturées d'une goureusement vos cheveux, non pas en les a 
Parviennent de l'étTanger ne contiennent ample profusion de poils d':.in noir ébène. aplatissant, mais en les 
Plus que la moitié de leur matière habi- Lesdits poils drus et touffus, se faufilent 
tuelle. 1 à travers la maille, sortaient oar endroits 

:Jn nuage de brillantine luiquide. 
redressants. Au 

pour vous : une femme « en beauté > 
pl:.is d'assurance qu'une autre. 

Ecoutez bien votre cxanunateur et ne 
lui obéissez pas toujours. Quand il vous 
dit : c Prenez à droite >, assurez-vous 
que ce n'est pas dans un sens inte<"dit ; 
« Doublez cette voiture > , véri(~z q·~'en 
la doublant vous ne passez pas en tJiple 
position. L'examinatew- - est - -an • Mon­

sieur - qui - vous • œnd • des - pi~es • 
subtils. 

D'une part la cherté du papier et d• hors du bas.C'était assez laid à voir. Par 
l'autre le départ de la moitié des collabo- comble de malheur la dame en question a­
rateurs pour le front ont obligé les direc- vait aussi des plaques rouges devant la 
teurs de bien des revues de modes soit jambe droite, qui enlaidissaient encore 
de reduire leur format soit d'imprimer la toute la perspective de ses membres infé­
rnatière en gros caractères. La guerre a tout ri·ears. S'~tant levée à un moment donn~ 
paralysé. j pour retirer un sac qu'elle avait placé s'.lr 

Ne pouvant donc vous parler aujo·Jr· le filet et n'ayant tourné le dos pour une 
d'hui robes, toilettes et chapeaux, comme bonn·e minute je fus estomaquée en ob­
Je l'eus voul:J, chères lectrices de la Page servant son mollet Au lieu de prendre 
de Madame de Beyo§lu, j'effleurerai ici naissance un peu plus haut qu.a la che -
Un sujet qw tout en se rattachant à l'élé- ville et de monter harmonieusement vers 
gance ne la concerne qu'indirectem·ent. le jarret, le mollet prenant racine br.is-

Je m'entretiendrai cette fois avec vous q:iement au milieu de la jambe faisait 
de. Jambes et de mollets. l'effet d'un moignon ou d'une excroissan-

QUEL SPECTACLE ce étant née en cet endroit, parasitaire -
Oh ! bon Dieu! Quelles surprises, parfois ment 

llltmé fort désagréables, par la faute des l Oh ! non. elles n'étaient p.a~ belles il 
JUpes, qui deviennent de jour en jour pl·1s reluquer les Jambes de ma vo1sme. 
courtes. 1 Et comme le minois était assez gentil 

Et encore. à Istanbul, il faut le recon- je me dis combien c«t:te dame eut été 
naître, les femmes, en général, ont des 1 attrayante si au lieu de suivre à la lettre 

lllollets assez harmonieux et des jambes i' ce q~e la ~ode lui imposait, elle eut pu 
bien formées. - faisant fit de toute coquâterie _ por-

Mais chaque règle a des exceptions et ter 'Jne jupe un pe-.i plus longue, lui cou­
l'on voit surgir parfois de ces membres in- vrant ses moignons et surtout un~ paire 
ffrieurs que Phidias et tant d'autres seul-: de bas non transparents qui eussent ca­
Pte;Jrs se seraient r\:fusés à reproduire. 1 o~é, a~ec la carnation de ses petons, son 

Et depuis q;Je par malheur, les jupes d1sgrac1eux et trop abondant duvet. 
courtes ont mis les membres inférieurs de EXTREMISTE 
nos soeurs à découvert, dans le gra,d tas, i Qua,t à sa fille, celle-ci avait des che­
il y en a, qui dîsons·le franchement, font villes d'une gro..>s..:ur inusitée et deux jam­
Pitié. , bes l'une plus maigre que l'autre. Cette 

On voit ainsi des jambes et des mollets disgracieuse dispro;x>rtion , m'écriai-Je en 
de to-.ite ·espèce • Etant obligée de par ce ~om~t-là, ne se serait jamais dévoi .

1 llla profession d'observer la femme, i·l lée s1 les JUpes eussent été plus longues. 
lll.

1

arrive, soit dans la rue, soit dans les Mais aJ fond je m'aperçois qu.en re­
trams, soit surtout dans 1cs salons des be- levant cette bizarrerie de la mode, j'ai 
~aux,d1en voir de bien extraordinaires. préché dans le désert. Car aucun cout .. u _ 

J'observais avant-hier la jambe - et rier ne s'est jamais plié aux désiderat9 s 
j'en avais Je loisir - d 1une dame assise de la femme, et aucune femme au"SSi n'a 
jsute ~n face de mot dans une des petites jamais rien voulu sacrifier au goQt du 
Cabines placées à droite des bateaux ef - 1 jour. 

fe.:tuant le service du Bosphore. Le couturier - et j'en ai connu pas 
Comme je me rendais à Büyük Dere et mal - ne cherche qu'à créer du nouveau 

Que la dame en q·1estio:i. n'a quitté le bord n'en fut-il plus au monde, sans se sou a 

Qu'à Thérapie, j'ai bien eu le temps de cier de savoir si C'e qu 11 lance SW'a l'a-

moins cent coups de brosse. Puis remet­

tez-les dans les plis que leur a donnés le I 

coiffeur. Coü'fez-vous poar la n'"Jit exac· 

tement comme pour le jour. 

Bannissez le filet que l'on nou..: sous le 

* Passez votre examen avec la voitur: 
QUELQUES CONSEILS POUR DES 

CAS PRECIS 
dont vous avez déjà pris l'habitude. li 

Si vos cheveux sont rebelles, vous pour- faut être ane virtuose du volant pour sa-

rez les mouiHer avec une infusion assez voir conduire du pr.::mîer coup n'impor -

forte de mélisse sacrée :deux gros mor- te quelle voiture, plus ou moins rétive. 

ceaux de sucre pour une tasse d'infu - Ne cherchez pas à « épater > l'exami-

rnenton ou par derrière, au profit d'une sion. Mais il ne s'agit pas d'inonder les natew-. Vous ne sauriez que l'inq:.iiéter. 
. Pas de démarrage fulgurant Prenez votre 

résille semblable à celles que ks élégan - cheveux : il faut seulement les humecter temps, démarrez doucement. Qui va dou· 

tes adoptaient l'hiver dernier pour le soir légèrement. cernent va loin, en tout cas, j:.isqu'au per-
. ! Si vous avez de la difficulté à refaire mis tant désiré. 

ou sous le chapeau. Une différence : ln 
vos boucles, il existe, en plus du peigne 

résille pour la nuit est bordée par un fin 

1 
« queue-de-rat • , un petit appareil très * Ecoutez bh~n les questions qu'on vous 

pose. Exécutez les ordres posément. Ne 

* Car il s'agit, en matière automobile, de 
connaître ses devoirs beaucoup plus que 
ses droits. Sachez votre code de la route 
par coeur. Plus tard, en roulant, vo-.is le 
roderez comme votre moteur et vous ap­
prendrez alors ce que veut dire « faire 

• des dérogatives à ses risques et périls • caoutchouc. 1 · é · • d be 
. 

ing n1eux : c est une sorte e t'J creux 
C vous affolez ette résille, mettez-la un peu en ar - à l'intérieur duquel vous pincez le bout . pas. Q;iand l'examinateur exactement. 

·ère 1 · . . . t vous dit : « Accélérez > , ne comprenez 
n , en a1ssant VlStble la naissance qes de la mèche. Vo:is roulez. Vous glissez u- . . . . 

. i pas . « Freinez > , Rangez-vous > ne Et maintenant Madame, vous avez vo * cheveux, et qu'elle moule parfaitement la ne lée:èrc barrette qui coince à la fois les e t d. T E d ' · 
... . ,. . . 1 . . v u pas ire « ournez > • t quan on tre pennis de conduire. Vous allez donc 

tete. 81 vous etcs br:.J,e, cho1s1ssez-la en cheveux et le tube. Puis vous retirez le vous demande de reculer ne montez sur-1 ..a_ à d . U 
• 1 apprenlUe con u1re. n bon chauffeur 

marron foncé ; si vous êtes blonde, elle tube. Il reste une boucle assez compacte. tout pas sur l'innocent trottoir. un vrai chauffeur est celui qui, dans 
1
C: 

peut être marron ou noire. Et pourquoi! Au bout de dix minutes, vous retirez la * circonstances les plus imprévues, rempld-

ne pas l'assortir au ling~ de nuit ? 1 pince : la boucle est faite. L'examinateur a le coeur sen•iCle, !'oui< ce la réflexion par le réflexe. Mais si vou.s 

• 

Si, mesdames, vous pouvez /sire autant que ces Aracieuses sportives vous acquer-

délicete. En généTal, 11 support< assez n'en êtes pas là, c'est pour plus tard. 

LE P EIGNOIR DE BAIN 
--·-<~@.;'>----

Pendant la période froidt: d e l'annéf", dtvoirs de modestie. 
Je pe:ignoir de bain que toutes les Istanbu 
liennes <:mi)loient - et il y t-n A d e for! 
beaux - rtste prisonnit·r po:Jrraît-on dt 
re, dans l'atmosphèr<:" tmhuéc de la salle 

I dt bain à faire une morne navttte tntr 

la baignoire et la patère. 
Il es~ sat..iré, écoeuré 

sent le fade et la peau 
toûe flasque et minab~e 

d'eau douce, il 

savonn~t:, il s'é­
le long du mur 

laqué. Le robinet d'eau chaude et cçlui 
d'ea.J. froide ont beau fonctionntr simul . 
tanément, ça ne reJnplace pas lt· bruit dt: 

la vague. L'e peignoir de bain est écoeu-
ré d'eau douce . 

C'tst dans sa chutt: qu'il t:St lt plus 
bc·•u. Abandonné d'un geste forcément 
gracieux, il s'anime encore d'un ultime 
coup de vent pais s'écroule sur le sable 
chaud, mol et lascif, 1c-s bras .. ::n croix et 

a cordelière serpentine. Quelquefo1s, O"l 

lui glisse da'1s un repli le ronan du JO"Jr 
avec sa page marq •. u:l' d'un brin de Y'll .. 

rech, le flacon d'eau de Cologne ~t la 
paire de lunettes, quelquefois c'est une 
mère attentive qui le ramasse par les é­
paulr.:s et re1net rageusem·'-nt à l'endroit 
les n1anchcs retournées par la f.lite, et 
quelquefois, quand la marée monte, l'é· * 1 
cumc vient baver sur ses fra!lie;i il ado-

Mais dès que vient l'été, il prend 111 
, . . . re ça. 

rez une liAne impeccable . 
COnsidérer tout à mon aise les petons de ventage de plaire et de flatter au moins l -=---'---"--~""'----~.-------------...,,==.....,.---·------
tna voisine et ceux d'une personne bien à "Jne infime partie de ses clientes. 

poudre d escampette. Le vo1c1 enfin à 1 
Florye ou à Altin K;im. Il a sa place . . * . 

arq , d 1 b. . t 1 1 Dépowlle provtS01te, il se i:ora:e de so-m uee ans a ca 1ne qu1 sen e se . 

llloins âgée qu'"11e assise à Sès côtés. Ce Etre extrémiste en matière d'habille-
Pouvait bien être sa fille. ment est une chose naturelle. 

La m~re - appelons·la ainsi - avait 
Une paire de jambes d'une grosseur et d'u­
ne épaisseur telles qu'elles eussent pu sou­
tenir ais?ment le poids du corps de to:Jt 
Un taureau. 

Comme elle portait des bas transparent. 

Le vrai taiseu.r devrait être sacrifier 
souvent Je cabalistique et le bizarre pour 
ne chercher, lorsqu'il crée un modèle, que 
le normal qui est presque toujours se 
yant. 

SIMONE. 

l es nouvelles créations des g rands cout uriers 

.Jupes colla11tes et robes drapées 

Isa Miranda rentre 
en Italie 
-0--

SES DIRECTEURS DE LA 

PARAMOUNT NE VOULAIENT PAS 

LA LAISSER PARTIR 

-<>--
New-York, r3 - L'.?toi/e du cinéma i. 

talien Isa Miranda, après avoir tourné à 
Hollywood son ti(oisième film pour Para­
mount,est arrivée à New-York. Elle s'em­
barquera pour fltalie à bord du transat-
}antique «: Rex > afin de passer ses vacan-

1•1 ces de Noe/ dans sa patrie. 

Mon excellente consoeur Simone m'a- pourra en confectionner une. Elle dut vaincre à œt effet fopposition 

Yant envoyé les bonnes feuilles de son ar· On trouve ainsi beau d 'Jh et tenace de la direction de la «Paramounf< t coupesiou-
~cle j'a• ~u le lire ainsi avant sa paru - tes collantes. Beaucoup de jupes sont fen- qui prétendait lui refuser fautori~atlon 
~~L La fm surtout à retenu toute !"onl dues de côté pour permettre la marche. d'entreprepdre Ja traversée de r Atlantique 
"\"Llention. dans les circonstances actuelles. 

Je m'en suis aussitôt inspirée pour dàu- D'auc:rns les drapent en b;ais très ser- . . . . 
her ~ 1 f · urs 1940 · ré. Chez un grand couturier cette ligne fend ln JUpe et laisse apercevoir la 1am-un peu conuc es aise qu1 
Pour 1 · tr t chercher hé prend des allures égyptiennes et elle est be ; l'autre à côté d'une silhouette, re -vou 01r op souven , -
las "d' à t h o··s rendent accentu~ par un vclours caoutchout.é qui troussé assez bas, montre des drapés à • m1 1 qua orze eures, n ... , 
liochons le mot, très souvent ridicules. j se prête aux mouvements. l'antique - très reposants. 

Ce n'est pas seulement la jape chère D'autres couturiers, grands amateurs Un cout;.iricr pl:..is avisé a choisi l'am-
Sitnone, qui devTait être quelque peu al ·· aussi, des ·extrêmes, préconisent, eux, le phore. Mais l'ampleur tend elle aussi a 
10ngée, ;>our sauver du ridicule les jam- drapé. progresser. Pour ma part j'aime fort l'i­
hon,eaux de bien de nos soeurs, mais sa Passe encore poar les robes da soir oô. dée Qui consiste à faire le corsage serré, 
c' , 
ltconffre-nce également. le drapé peut avoir sa raison d'être. Mais tr~ ajusté, très montant, en velours noir, 

Non contents de l'avoir écourtée au on a transplanté cette id~ dans les ju· avec une jupe très foncée, très ample eu 
lloint de faire d'elle un tu-tu de balleri-

1 
pes de iour. Ledit dl'Bpé est fait en drap taffetas écossais ou fleuri. Le buste som -

~ •• la jupe tend à devenir de plus en pJ-Js mince ou en crêpe. bre disparaît presqu'au regard et prend 
Collante sur notre corps. Si l'on va de cel Et puis chaque couturier a sa maniè - alors une amusante minceur. 
~~, avec 75 centimètres d'étoffe on re : l'un présente un drapé en avant qui MIREILLE. 

l 

L'N CONSEIL UTILE 
La farine de m~;;.:de 

les odeurs. 
chasse toutes 

Ser.,ez-vous-en pour frotter la vaiselle, 
les couverts, et mêm·e ceux en corne (scr· 
vice à salade) qui sont entrés en contact 
avec du poisson ou tout a-.itre aliment à 
odeur forte, ou qui, n'ayant pas 
puis longtemps, ont contracté 
mauvaise odeur. 

servi de­
quelq:ie 

Pour chasser les mauvaises odeurs des 
bouteilles, remplissez-les à moitié de fa­
rine de moutarde, complétez avec de l'ea".l 
et laissez reposer quelques heures. 

Rincez ensuite soigneusement. 

et 1 · t dé'à ti. épo tcnJ lei! pour l'heure émouvan1" de la rés-.ir-c sapin, e J son ssu nge 
ses mille tentaculettes impatientes d'o - rection. Alors, serré sur la peau ruisse .. 
deurs marines et de moiteurs toniques. Il Jante, ivre de sel et d'embruns, il s'ébroue­
fait sur la plage une entrée triomphale ra enfin sur des épaules qui ne sentent 
Ce n'est plus déjà le linge .itilitairc des pas le savon, il apaisera !"émoi des chairs 
hn;iènes domcltiques, c'est une parure de poule, et sa lisière passera doucement 
qui joue dans le brise, et qu'importe au~ !dans l'intervalle des orteils, poW' en drai­
joard'hui si l'envol de ses plis laisse voir ner le sable fin et les débris de coquil 

une peau qui ne rougit pas d• brunir au !age. 

soleil. Acce.c;soire de coquetterie, il drape Et puis, tout l'hiver, on aura beau la­
une épaule et découVl'e la cuisse, il joue ver et relaver le peignoir de bain, il y 
pour les coquins de la plage êt les beaux restera to;ijours, pour les flairs d~licats, 

bras compHccs luttent pour de rire con- Wle petite odeur de mer. Le tissu épone;e 
tre le vent qui le fait claquer eomme des a son mystère, et que voulez-vous que 

ailes et le détourne all~rement de se> fasse une lessive contre l'Ocw ? 
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La vie sportive 
FOOT-BALL 

Un cours d' c ottoman » BREVET A CEDER 1 ~ 
à l'UnivelllÜé Le propriéWre du brevet No. 249i, 1 LA BOURSE 

Les étudiants dœ diverses faoultés, obtenu ien Turquie en date du 28 dé-
à l'Université, qui appartiennent lllillX cembre 1937 et relatif à « un procédé . _ 
"'énérations nouvelles de Ja République, pour la réproduction des porteurs de 

4 BUTS à o " f" 
• _ . . 1 . ée 1 d ignorent les oaractères arabes, oo qui! sons sous forme de bandes sans on •· 
,..,,s1st~nce bien c a1rsem ier au sta c . ue la iréfo.rme de désire entrer en nelations avec les in-

du Taksim pour assister à la première par- est fort naturel pmsq 1 . . . 
tie de la Yugoslavia en notre ville. Dame\ l'écriture date déjà de 11 ans. Or, 1a. dustriels du paya iPO~ l'ex;pl~itation de 

connaissance des caractères a.mbes et son brevet soit par licence soit rpar ven­ni l'heure ni le temps surtout n'étaient 
propices pour un match de foot-ball. D'ai: de la langue -Ottomane sont indi.spensa- te entière. 

YUGOSLAVIA BAT BEYOGLU PAR 
A11kara 13 Décembre J 939 
(t.ours 1111oi·mat1t,.) 

Lt<L. 

Société cf ASS1Jrance Ittihadi Mili 18.25 
(HE QU ES 

leurs Je terrain rendu impraticable, ne fa- bles aux étudiants des sections d'His- Pour plus amplies renseignements s'a-
vorisa g;ièrc un jeu brillant '<t Je match ne toire et de Littéraiture de la Faculté dies dres.ger à. Galata, Perchembé Pazar As- I .~n .. _ 

oondfü il été !an Han N 1-4 ~ u.i"" On sait que l'aviation civile organisée Izmir-Athènes 305 présenta aucune phase intéressante. Lettres. Dans ces ons, a os. · New-YOll'k 

Quelques données fort suggestives ~ange f<'~_!l'tCh!~ 

1 Steriing 
100 Dillans 
100 Fn.nœ 
100 Lirel! 

ü 2875 
J 30 63 
2.9075 
6.757ô 

est de création toate récente dans notre 1 Faisant preuve d';ine supériorité mani- jugé opportun de créer.à~ ~tention BREVET A PEDER Pa.tù 

? ays et qae c'est en 1933 seulement qu'el- 641 feste, les Yougoslaves remportèrent la un cours d'ottoman qw a eté mauguré . , . b t N 
1907 

Milan 

1 
1 hier On · ·:t:ier Le propnétaire du reve o. le a été mise sur pied. LES AERODROMES victoir~ sur Beyoglu par 4 buts à o dont avant- · conunen.ce par llll . da;•~ d 1l dé- Genève 
' les élè · " · alphabet et gra obtenu en Turqw.e en . ..., u Mais les progrès qui ont été faits dans Les étud,s préparatoires sur les ter • l'un sur penalty. A la mi-temps les visi - ves a "anœen - relatif à . c rocédé Amsterdam 

100 i' . .w-
100 FloriM 

29.30 
69.25 

· t · d' tt · · t h · · r · t dé'' b à , duellement, on les mettra en mesune de cembre 1934 et un · P 
0

__,,_ ce court ~ace de temps de s1x ans on ra1ns a ernssage qui seron c 01s1s pou teurs mena1en 1a par un ut zero. DCl-.1.J&.1 
lire d . t t ,. ___ l texte t de pe-' pour la préparation d'objets et masses 100 Reichsmark 

100 Belgaa été tels qu'il e(lt fallu, dans d'autres cir- ces divers parcoars sont déjà terminés, et La Yugoslavia est une équipe de classe. ll'ec emen ""-'"' e . 
• 1 · t J h-'- .. 'oeuvre poreux •, désire entrer en relations a-constances, vingt années pour les réali - lears emplacements ont Hé déterminés Très athlétiques, rapides, formidab:es nétrer p ememen es C .:a...-u 

sur le territoire turc. ' shootcurs, les footballers yo<.1goslaves pra- de l'ancienne littérature. vec les industri.els du pays pour l'exploi-
ser. tation de son brevet soit par licence, 

Les avions employés actuellement par D'autre part, on procède à la cons - tiquent un jeu très r€aliste et d'excellente Robert Collège _ High School . .. Prag 
les services aériens de l'Etat sont les ap- truction des pistes agphaltées qui nous fact;ire. Leur supériorité fut nette et ils .,.___,__ p f •-•• Journ 1 SOLt par vente etlltiere. .,_,.-' .. 

Bruxelles 
Athènee 
Sofia 

100 Drachmee 
100 1Avu 

100 Tchkoelov. 
100 Peeetaa 
100 Zlotia 
100 p~ 
100 Ley. 
100 DiD.an 

l.602fJ 

""-'"ç tous c ro, ,.,,.,. > au a, Pour p!us amplies renseignements s'a- ........,.., 
pareils les p\us perfeotionnés du monde : mettront en possession d'aérodromes les dominèrent d'un bout à l'autre de la par- Prof.....,ur Analail prépare dfica<l<lnent dresser à. GaJ,ata, Perchembé Pazar As- V ILI'llOVie 

Buda.pest 
Bucarest 
Belgrade 

!3.6C5 

de plus, ils sont confiés à des pilotes de plus modernes. tie. Individuellement c'est leur avant-gau- et éner&iqucment !lheo pour toutta lei 
1 

H N l-4 
tout premier ordre, qui réunissent science On peut dire que le port aérien d' An- che qui se mit tout particulièrement e:i 6cola an&bisct et am&icalnee. _ an an os. · 
et expérience. C'est à ·eux que nous de - karo, qui se trouve à onze kilomhres de vedette. ·- ______ _ ____ _ 

vons en partie Je développement si rapi- la capitale, est, avec ses bâtiments et ses Beyogla fournit une birn piètre partie 
de de notre aviation civile. hangars magnifiques. un aérodr<>{"e de S~rclassés tant au point de vue athlétique 

1 
tout premier ordre dont nous pouvons que technique, les !ocaux joaèrent en dé-L' ACTIVITE DES SERVICES f 

_ ' être justement fiers. Il contient tous les butants. Seuls l'arrière Christo et Je demi-
Le• lignes aériennes q;ll, au début, " éléments d'un confort absolu pour les vol centre Maroulis furent à la hauteur. Cc 

limitaient à la ligne Ankara-lst.anbal, ont yageurs, des salons luxueux, un casino et dernier notamment fit preuve une fois d~ 
été étendues à Adana .et Izmir, .en sorte un restaurant excellents. 1 plus de >a remarquable techruquc. , 
qu'il existe aujourd'hu1 des seT"Vlces ré - 1 L'a~rodrome de Y~ilkëy, à Istanbul, L'arbitrage de M. Sazi Tezcan ne brilla 
guliers entre Ankara et Adana, Ankara et est également tout à fait modefn'e. Del pas par la clairvoyance. Certaines de ses 
Izmir. Ankara ·et Istanbul, Istanbul et Iz- même, ceux d'Adana et d'Izmir sont per- décisions furnt abracadabrantes. j 
mir. De nouveaux services seron~ créés, fectionnés de jour en jour. * i 
l'an-iée prochaine, entre plusieurs autres LA LIAISON AVEC L'ETRANGER Samedi prochain à 14 h. 30 précises tou-
œntres turcs et entre les villes turques et Les recettes des services aériens prou jours au Stad" du Taksim, le Yugoslavi&. 
l'étranger. vent, d'ailleurs, l'importance du succès se verra opposer au champion de T"Jrquie 

Nous croyons intéresser nos lecteurs en que ces services remportent auprès d\rn 1939, Galatasaray. 
donnant les indications Süivan;tcs ~:.ir les pablic conquis par leur excellence. ···-----
<ervices aériens turcs actuellement en Enfin, notre pays, en attendant que Le nouveau cabinet suédois 
fonctionnement et ceux dont la création soient créés les services turcs, est relié aé­
est décidée : 

Service• fonctionnant aduellement 
Kilomètres 

Ankara-Istanbul 400 

440 

riennement à l'étranger par les lignes Is­

tanbul-Berlin, exploitée par la Luftha1'­
sa, et Istanbul-Bucarest, exploitée par la 
Lares. 

(Suite de la 1ère pa/Ze) 
de ce qui se passe dans le monde. 

Le cNyheten écrit : 

. ... 
... -.. .... 

ADDIATICA 
SOC. AN. Dl NAVIGAZIÇ)NE:VENE_ZIA 

I.('{) , • .,!l<"Hl"S l 
I• XJll'"' s 

llt·1011i , • 

)' "'Il p '" t. 

L<' 'llP"l.11' 1 
1 \(W•''S 

f:it·a· di !lad l 
! part 

\ 
ll•'•'t'lll hr1• J 

.. 1 
l 

f 

Dtpart1 pour 

pour Izmir, Le Pirée, Brindisi, Ve-

nise el Trieste. 

Pirée, Saples, Hêne•, .Marseille 

Yolrobama 
Stockholm 
ldœcou 

100 Yena 
100 Cour. S. 
100 Roubles 

23.8075 
0.97 

3,175 
31.3 

3L082f> 

Théâtre de 
la Ville 

Section dramatique, To,,.o.,i 

L'EVENTAIL 

Section do ooml>die, Iatikl&l cttddeai 
LES JUMEAUX 

LES PERTES DE LA MARINE 
MARCHANDE 

Londres, 13 A.A.- L'équipage du cha• 
Jutier britannique W arwickhead , détruit 
per une explosion se composait de II hom · 

Ankara-Adana 
Ankara-Izmir 
Istanbul-Izmir 

540 
336 

Les nouvelles émissions en langues 
étrangères de Radio Ankara 

Anlœ.ra, 13 (A.A.) - L'e Agence A-

Le nouveau gouvernement a été énor 
mément critiqué par Je fait que la deman­
de d'une intervention directe de la Suède 
·et Finlande ne trouve aucune expression 
dans le remaniement dudit Cabinet. 

mes. Cinq survivants eurent leurs vête -
ments arrachés par la violence de J'explo­
I sion dont le bruit fut entendu dé la côte. 
Ils furent recueillis par un chalutier se 

IT'î.\ C'aYnlla, Saloniqae, Yolo. Pirt.'l', Patra.•, 'trouvant dans le voisinage. De:ix bateaux 
.\ :-n~AZT .-1.. l>i11n.11 ·hi:: 31 Jlè1:1.: mb1 ~ Brindisi· .\nr.•''H1 V t'n i·il'. i'rie..;tt' 1 de sauvetage recherchent 6 disparus. 

.Jeudi ~I Dé ·e1:.ùre 

Service dont ln création est décidée 
Kilomètres 

Ankara-Samsun 
Service dont la création est projetée · 

Ankara-Tebriz 
K;Jomètres 

Anknra-Elazig 
Etazig-Van 
Van-Tebriz 

s85 
360 
255 

1200 

Ankara-Beyrouth 

Ankara-Adana 
Adana-Beyrouth 

KilomMre< 

390 
360 

750 
Ankara-Mosscul 

Kilomètres 
Ankara-Elazit 
Elazig-Diyarbalcir 
Diyarbakir-Mossoul 

Ankara-Athènes 

Ankara-Izmir 
Izmir-Athroe• 

585 
120 

320 

1025 

Kilomètres 
540 

305 

Istanbul-Athènes 
Kilomètres 

Istanbul-Izmir 336 

' natolie > commence à partir de de -

N. d. 1. r. - M. Sandlcr représentait 
dans Je Cabinet suédois précédent la ten · 
dance cactivi~e». Il n'était pas suivi dans ' 
son effort en faveur d\1ne action énergi ~ 

que pour la Finlande par le président du 
Conseil et par une notable partie de l'opi-

main, et après entente avec radio An­
kara, deux nouvelles émissions en lan­
gues étrangères. : le grec et le bulgare. 
ùes heures choisies pour ces deux la.n-

t 1 . te nion publique. Le nouveau gouverncm·{nt 

---------------------C-'o-1-1s-·t_a_1t_li-,a-,-V-1l_rt_111-.-fl-u_r_f!_llS---, Oslo, 13 A. A. *Le vapeur analai• 
-'"4 ... JHI ~ )Îl'tf'Tf'rli 2i llf•"t>1nl1rll " • 

..\flRAZTA 
1. A\IPIPOCH,10 

~(a~cli t!I Tlt\rf!u.11rP 
: )(Ar1li 2H Oêrtmhre 

Deptford, de 4000 tonnes a été torpillé ce 
matin à 10 heures au large de Stad, ex -
trême pointe occidentale de la Norvège et 
coula. 

gues son es smvan s : , ,.1 . d'" é 
Le bulgar diff . ch . te_ qu. 1 Vlent etre constitué, pr s<:ntt 

e sera use aque Jour . 1 ée Al.B>lill Mmreoli 20 n~oembre Izmir, Ci.laurnta, l'atra, Yeuisc, TriP,te 
à 14 h.-14 h. 15 et 18 h.30-18 h. 45. une v1otoire de a tendance modér . La ~====----=------~=====·-----------­

3 membres de l'équipage sur 13 furent 
sauvés. 

Suède continuera donc à être officielle 1 ~ L'émission en grec est fixée à. 13 h. 1 Oeparts pour l'Amérique 
Le Deptiord transportait du minerai de 

l'er. 45-14 h. et le soir à 18 h. 45-19 h. md ~nt neutre dans le conflit sovéto-finlan-
, ~ ais. 

De nombI1e des langues etrangeres . 
'élè . . • . 1 ~"~ 1 On croit cependant que :e nvuvtau s ve am& a cmq, pour esqu""""' nous ,. . . . 

« Italia n S. A. N. 
D , l'A , · · Centrale 

eparts pour nienque M;s VIRGILIO de Go. es lG Déc. Une publicité bien faite est un ambas­
sadeur qui va au devant des clients . . rod . l'h . 1 gouvernement n ira pas J .. tsljU à 1nterd1re 

Jugeons utile de rep UJre orai.re . . 
. . .. à . d d . 1 ler<erutement • de volontaires pour la Fm- R ]<; X 

qui est modifie partir e emam la d . . è . . 
du Nord • l3arcelone 18 Déc. 

de Gê11es 
" Naples 

de Trieste 
" Naples 
de Gêues 
• Naples 

2 .Janvier pour les accueillir. 
n e qu1 se poursuit tr s activement, nt 

soir : 
les souscriptions qui continuent à être très V{TLCANIA 

Le persan 12 h.-12 h. 15 ; 17 h. 30- importantes. 1 

il • 
3 .fanvier « Lloyd Triestino » S.A.N. 

1 -·-

! Départs pour les Indes et 
Leçons d'all-.ad 

données par Prolmcur AJ!em•od dtpl<'­
mE.- Nouvelle m~hode I'lldiœle et ,. -
pide.- Priz modestes. - S'adreaor par 
6crit au journal c BeyoiJu > IOll& J • 
LEÇONS D'ALL&MAND 

17 h. 45. ~· 1 SAVOIA 
L'arabe 12 h. 15-12 h. 30 ; 17 h. 45- LA LUTTE CONTRE LA 

6 
16 ,Janv icr 
li • !'Extrême-Orient 

18 h-
Le grec 13 h. 45-14 h.; 18 h. 45- 19 h. 
Le français 14 h. 30-14 h. 45 ; 21 h.-

21 h- 15. 

TUBERCULOSE 
LES RESULTATS ETONNANTS DU 

SYSTEME FORLANINI 
Rome, 14 A.A.- Le professeur Morelli, 

D'autres radio-diffusions en anglais, directear de l'institut cForlanini• de Ro­
en roumain et en yougoslave suivront me, pour l'étude et Je traitement de la tu­
bientôt. berculose, dans une conférence devant u4 
-----------------1 ne très nombreuse assistance de médecins 
Do you speak English ? 

Ne laissez pa1 moisir votre anglais. 
Prenez leçons d., conversation et de cor -
r~ondance commerciale d'un profcsseut 

An11lai1.- Ecrire sous cOxford> au Jour­
nal. 

italiens et ~trangers, parla du nouveau 1 

système chirurgical pour la cure des lé -
sions pulmonaires, qui a donné des résut-1 
tats étonnants. li cita 200 cas où les lé -
sions disparurent avec une rapidité impres 
sionnante. j 

'li/8 CONTE Vt'IWE de Tric,,tc 
1 • l'.8Jld 

12 .Jw1v. 
16 Jmv. 

JEUNE HOMME DIPLOME, connais­
Pr. GIOYANNA de Gênes 20 Dérem. 0én;i 1-ts 11our J'i\ustraJic S3lllt TURC, FRANÇAIS, ANGLAIS, 

" :\'aples 22 " ~ 1
', ndan tabilité da.et lo 

Départs pour l'Amérique 
du Sud 

CONTI<: (lRAN])E de Gênes 28 Décem.I ?111:::. lll<.\IU <le Gêneo 2l Décembre correspo ce, comp ' Y 

" Barcelone ~9 " • P. 8aï<l 29 ., et to~~a:~8!ra.: ~:-:'.'uf.::11=.h:o~e. 
~~--~~~-~-

.Facilités de voyage sm· les Chcm. de Fer !le l'lital 

Agence Générale d'Istanbul 
il11lie11 

Sitrap lskclesl t6, t 7, l ~ l '.\lumbauc, Gal am 
Teléphoue 44877-8-ll, Aux bureaux de Vcyage• 'latti1 Té. H914 

" '' 
11 

•• " •• T "t · .. 81 s-; 
8614 

Sah1bi : G. PRIMI 
Umom1 N~riyat MUdUrU 

M. 2EKI ALBALA 

ll••'""'"'· S..bek. Oal~ta. St-Pierre Hen­
lslanbul. 

~..,:::=:.--....,...,..... ... as, ..... .,._...._.,, !!!!!e!t!!!!!l!!!!l!!!!!l!!!!!!!!!•!!:.....,!!!!!!!!!!":!:"!!"!!'"':!!!!!l'I monde qu'elle allait quitter 11ailà ce qui blaît prier à genoux, et au loin se dres • En vérité, si les jours étaient accablants,1 vous coucher, je vous ramènerai Lolitat 

FEUILLL!O,' <'e < BE.TOGLU, Nt 2:3 ,. pè.era éternellement sur moi et empoi - saient les monts du Liban sacré, couvert les nuits étaient délicieusement fraiches, Et quand Lolita arrivait le matin, il é· 1 sonnera toutes mes 1oies. » , de la forêt d' Astarté, parcouru du fleuve dans lear spacieuse maison de marbre, et tait plongé en un si profond oommeil qu'il LE Lolita, de d'.sposition déià mélancoli -Jd'Adon1s, où la légende plaçait. la mort sur leur_ vaste lit que les flots de tulle ga- s'apercevait à peine de son reto.ur. . ! que, fut très emue, des larmes perlruent du divm chasseur, et où la destinée vou- rantissa1ent des pernici"ux moustiques. Elle dormait encore, quand il revenait p R E Jll 1 ·~ R 1) A J s ·~ R à ses cils ; elle serra secrètement la main lut que Lolita échangeât son premier lis n'y passaient, d'ailleurs, pas beau- pour déjeuner. Il faisait sa sieste, elle pre· l _) de Daniel et elle dit à son mari en sor -1 baiser avec le céleste nautonier. 1 coup de temps. La première moitié de la nait son bain. li demandait avant de re· 
MYRIAM tant : Une émotion profonde et triste pénétra nuit les retenait dehors, la plupart dc.l partir au b.>reau : 

~. Par HARRY 1 - Flip, j'aime cette maison ! J'aime- ta jeune femme. 1 temps au camp d'aviation, pourvu de tous - Et que fera ma femme jusqu'au di· 
i. ~ ....... .._.. ................................................ ;:!I rais Y vivre. Puisque personne ne l'habite, - 0 Philippe, dit-elle, jure-moi ... jure· Iles agréments. Au reste, deux camarades ner? 

le volume de Ma ~ur Henriette, il lut est-<:e que nous ne pourrions pas l'ache· moi que, si je me:irs, tu feras porter mon de Dany s'étaient fiancés à de-<lx amies de Elle répondait avec un sourire cnfan • 
IX Je passage suivant : ter ? corps ici, et que tu me feras enterrer dans Lolita, filles du médecin principal, et qui tin : 

« 0 Dieu ! qui m'eût dit qu'un 1our mon - C'est un peu loin de Beyrouth, mais un tombeau pareil, aux côtés d'Henriette avaient également refusé de monter s'en- _ Mme Anderlé, cher Monsieur, nt 
Par un escalier extérieur on accédait à Henriette expirerait à deux. pas de moi, nous verrons, ma chéri, répondit Philip- Renan. nuyer à la montagne. bougera pas d'ici. Elle enverra Hafifé }·Ji 

l'unique ~tage, occupé par la grande n('f sans que je puisse recueillir son dernier pe, touché de ce pieux élan. - Il ne faut pas parler de mourir, ma La femme d'un nouveau .collègue de M. amener Waoh.iha. J'apprends à cette sau· 
traditionnelle, ouverte sur la mer et ta ri- soupir ! Oui ; ~ns Je fatal évanouisse - Avec un grand recueillement, tous les chérie; jamais tu ne t'es mieJ.x portée. Anderlé, une belle Polonaise, un pe:.i mO- vagesse à lire et à chanter en français ... 
ve par deux fenêtres ogivales jumelées, ment qui me prit le dimanche soir , ie Conjurés montaient maintenant vers Je:: - Jure-le-moi, F1ip 1 Jure-le-moi! Sans re, ancienne doctoresse, ancie:ine cantatri- - C'est parfait, petiœ maitresse d'b;olt 
longées d'un vieux divan de bois, où Re" crois que mes baisers, le son de ma voix, petit cimetière maronite, un petit cime • quoi je ne seras jamais tranq:.iille. ce. chaperonnait les amoureuses et me . Et à travers la porte de son cabinet dt 
nan et Henriette avaient dQ s'accouder eussent retenu son âme quelques heures tière en plein vent, sans porte, sans clô- La regardant avec attendrissement et nait joyeusement toute la troupe, organi- toilette, il lui embrassait le bout du nez. 
souvent. enoore, ·assez peut-être pour attendre le tures, où quelques tombes éparses dor • mélancolie, Philippe répondit ifavement : sant des concerts, de la natation au clair Mais à peine Philippe parti, Lolita en· 

A doite, un grand salon. Qui •ervait à salut ! maieat sur c la terre des mystères anti- - Je te le jure, ma petite Loly 1 de June, de la gymnastique rythmée. des voyait Hafifé chercher une voiture, et eJle 
Rtnan de chambre et de cabinet de tra- c: je ne puis me persuader que la per- qaes, près de la sainte Byblos ». Les Conjurés du aBiser se dispersèrent danses antiq-J.es et modernes qui penn'et- se faisait conduire à la petite maison q\11 
vail, à gaache la pièce où vécut et mou- te de la conscience fût chez elle si pro- Et rien ne saurait être plus calme, plus avec les chaleurs de l'été. Les uns ren - taient aux petites folles de tourner des portait, incrustée aa front, une assiett' 
rut Henriette. fonde que je ne /'eusse vaincue ,t Deux poétique, plus voluptueux que la épu1· traient en E:irope, d'autres montaient eux heures dans 1es bras de leurs ailés dan • bleue. 

Elle était entièrem·ent vide, et n'ayant ou, trois fois, dans /es rêves de la 1;èvre, turc de « l,a soeur bien...aimée » : quatre villégiatures mondaines du Liban, à Alley, seurs. 1 Ils passaient leur après.midi, ]à .. hatlt 
pas été aérée depuis longtemps, ses Jam- je me suis posé un doute atroce ; j'ai pierres dorées et lisses - prises aux tem- Ain-Sofar, Broumanah et Beit-Beri. Philippe, très 6pris Jui..nême d·e la mu- sur leur toit de vignes. Des raisins supd' 
bris de cyprès exhalaient un parfum doux, cru renrendre m'appeler du caveau où son pies païens - quatre murs ornés aux Les Anderlé devaient s'installer à Zouk- sique et de la voix superbe de la Polonai- bes et transparents Y mOrissaient. De lt\lf 
discret <:t triste, comme si l'âme de la corps fut déposé ! La présence de m~- quatre angles d'antiques :.imes funérai - el-Gharb, avec les hauts fonctionnaires d:i se, regardait avec indulgence s'amuser sa coache, Deny, en aendant la main, poil' 
disparue Y flottait encore. decins français au moment de sa mort res, per-<lessus lesquelles un olivier sor - Grand-Sérail et la popote des Cb:!ratiers. femme-enfant, étonné seulement qu'une vait les cm:111ir. Mais Lolita préférait !eS 

Coupant de Lame! rappelait que c'étai! écarte sans doute cette 1'°rrible supposi. tant du sein de la mort, ;<tait ses vie- Mais Lolita redoutant la séparation de créature si fragile pOt résister à tant d'a- 1 sucer à même la grappe. Alors, le jeun' 
ici, aux pieds du lit de sa soeur sou! - rion. Mais qu'elle ait été soi!Jnée par d'au- torieuses branches argentées. son Adonis, découvrait des charmes in - gitation. Il Jui arrivait à lui, fatigué d'une Silène soulevait la petite Bacchante not 
frante, que Renan écrivit les dernières pa tres que moi, que des mains serviles faient Par une petite ouverture on voyait une connus au Beyrouth estival et d&crté, et joum~e de travail, de s'endormir paisible- dans ses bras, et, tandis qu'elle buvait all"'.( 
gcs de sa Vie de jésus, et que, bientôt, touchée, que je n'aie pas conduit ses fu- dalle funéraire à lettres arabes, adossée persuadait d'autant plus aisément son ma- ment, et de se réveiller pour s'enœndre mamelles de la treille, il Se désaltérait 11 

étendus tous les deux sans connaissance, 
1 
néraille~ et attesté à la terre, par mes Jar- contre Je tronc de l'olivier. ri d'y rester, qu'il s'évitait ainsi l'ennui dt- dire par la chaude et roucoulante voix de une autr.:: grappe secrète, en regardant s'it1 

l'~ .vis-à-vis d~ l'autre, i:ren~ette. s'é ·: m~s, qu .. e/:e fut ma soe~r bien-aimée, f :Et tout autour les palmiers froufrou • déjeun·cr sans ell:, et la fa~e de d~- Mme Bobansky . . 1 su~et' a~-dessu.s de lui deux. channantt 
te:~,,t, alors qu un sommeil d agome ac- quelle nait pas vu mon visa/Je, •i un mo-, ta1ent de:> chansons endormantes. A l'au- dre to.is les matins par le tram à crémai!- _ Le pauvre, qu'il ·est las 1 Allez donc, petits se:ms à bouton de corail. 
cabla son frhe. Puis, tirant de sa poche 

1 

ment son oeil s'est éclaire; encol'<! pour le! tre bout, ane ;>etite chapelle basse sem - !ère, pour remonter tous les soirs. mon cher Monsieur Anderlé, allez don.:: ' ~ ru/YH) 


